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Activités en Suisse

L’année 2022

Il y a eu tout d’abord en été la venue en Suisse des membres fondateurs équatoriens de Sol de Primavera, Carmen et Jorge, 
respectivement directrice et responsable dans la formation, accompagnés de leur fils Milton. Si leur visite était cette fois 
effectuée à titre privé, nous en avons quand même profité pour quelques réunions de travail. Nous avons également orga-
nisé deux journées festives, à Lausanne et à Berne, pour rencontrer nos membres. A ces occasions, nous avons présenté 
un film documentaire réalisé en Equateur pour les 25 ans de Sol de Primavera. Il se trouve sur notre site internet, sous-titré 
en français : allez le voir !

En fin d’année, nous avons eu la chance d’être sélectionnés par la plateforme de vente en ligne suisse Qoqa pour être béné-
ficiaire de son Solidariday, jour dédié à la solidarité, organisé annuellement. Grâce à la générosité des membres de cette 
plateforme, nous avons récolté la somme record de CHF 41’000 ! Nous remercions vivement l’équipe de Qoqa et tous les 
donateurs. Cette somme bienvenue nous permet de souffler un peu, la recherche de fonds étant très chronophage et pas 
facile pour notre petit comité bénévole. 

Pour renforcer cette activité cruciale de recherche de fonds et nous soutenir dans les tâches administratives, nous avons 
d’ailleurs pris le pari d’engager une personne salariée à environ 10%, à partir de décembre 2022. Nous souhaitons la bienvenue 
à Sarah et nous réjouissons de cette collaboration.

Avant de vous laisser voyager avec notre rapport des activités en Equateur, nous vous donnons quelques 
nouvelles de l’année 2022 en Suisse.
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Mot de la Direction

Je ne peux cacher la joie que je ressens, ni les larmes qui 
coulent sur mes joues. Au début nous n’avions pas de locaux. 
Nous avons commencé en rencontrant et en parlant avec 
des enfants de la rue sur les places du Centre historique de 
Quito. A leur contact, le projet a germé et le rêve a com-
mencé à prendre forme. Grâce au prix de l’émission de la 
télévision suisse romande « Le rêve de mes 20 ans », nous 
avons pu trouver la maison qui nous a accueillis, au son des 
guitares et des flûtes, et qui nous sert encore aujourd’hui 
de refuge, qui a été le témoin de la naissance de tant de 
projets destinés aux jeunes et aux adolescents.

L’Association Primavera, compagne de nos engagements 
et défis, est née de Sol de Primavera, unissant la Suisse 
romande et la Suisse allemande. Avec ce noyau solide, nous 
avons résisté ensemble aux crises économiques, renverse-
ments de président, vagues migratoires forcées, pandémie 
de Covid-19.

Ensemble, en Equateur et en Suisse, nous nous sommes 
construits comme une seule organisation, avec confiance 
dans notre travail, dans nos décisions et dans nos principes 
de vie. Nous avons construit une alliance d’amitié et de tra-
vail qui nous unit au-delà des océans, et qui nous motive 
chaque jour à continuer.

Depuis 1997, nos objectifs sont clairs : réduire la pauvreté, 
prévenir l’augmentation des risques sociaux, développer des 
propositions en matière d’éducation, de santé et de santé 
mentale, sur la base d’un dialogue permanent avec la 
population, en connaissant ses quartiers, ses lieux de vie 
et de travail. Nous avons ainsi obtenu des résultats qui 
répondent aux demandes et aux besoins de la population.

2022 a été une année de transformations et de lutte quoti-
dienne contre la crise économique, sociale et politique que 
connaît l’Équateur. Le niveau de violence structurelle, la 
violence de genre, les meurtres commandités, le chômage, 
l’abandon scolaire, les grèves populaires, une nouvelle vague 
de migration illégale, qui va sûrement s’aggraver en 2023, 
nous mettent au défi de transformer notre travail avec de 
nouvelles perspectives, d’écouter de manière différente  
chaque jeune, famille ou enfant, chaque professionnel de 
l’équipe de la Fondation.

Pour cette raison, le secteur éducatif et les ateliers tech-
nico-professionnels ont restructuré les méthodes et 
approches d’apprentissage, pour une meilleure inclusion 
professionnelle et autonomie économique. Le volet psy-
chologique a relevé le défi de développer une nouvelle 
approche des questions de santé mentale, compte tenu de 
la crise économique et des changements dans les relations 
auxquelles sont confrontés les adolescents et les jeunes.

De plus, en 2022, nous avons réalisé un documentaire pour 
les 25 ans de travail de la Fondation, que nous avons pu 
montrer à Quito et en Suisse. 7 ans après notre dernière 
visite, nous avons pu embrasser les gens de Sol de Prima-
vera en Suisse, nous avons pu nous regarder dans les yeux, 
nous entendre, et confirmer notre cri d’espoir et de résis-
tance : 

Sol de Primavera, no se detiene, 
Sol de Primavera, Siempre listos !

María del Carmen Barros
Directrice

Nous tous, qui avons créé Sol de Primavera, nous avons vu le temps passer sur nos visages, sur nos mains, vu 
grandir nos familles, et nous continuons notre projet. Sans relâche nous nous engageons pour ce beau rêve, 
qui en mars 2022 a fêté ses 25 ans d’existence.



4

Aperçu de l’année
Les 4 piliers fondamentaux sur lesquels repose tout le travail de Sol de Primavera sont l’éducation, l’alimentation et la 
nutrition, l’égalité des genres et la protection de l’environnement. 

En 2022, la visibilité de Sol de Primavera s’est accrue vis-à-vis de certains organes de coopération internationale et du 
gouvernement local de la ville de Quito.

Les collaborations se basent sur un dialogue permanent et visent la prévention et la réduction des risques sociaux, édu-
catifs, économiques et de santé mentale.

Migration illégale

Grossesses chez les adolescentes

Consommation de drogues

Travail informel et chômage

Violence de genre

Fréquentation de gangs

Risques pour la santé physique
et mentale

Décrochage scolaire

Maladies dues à la malnutrition

Problématiques sociales de la population bénéficiaireConseils juridiques

14
conseils juridiques 

(dénonciation de violence 
intrafamiliale, pension 
alimentaire, négligence 

parentale)

Bénéficiaires directs
78 adolescents

(42 filles et 36 garçons)

25 adultes entre 30 à 65 ans  
(femmes et hommes)

24 enfants

Total : 127

Quartiers de Quito concernés

36
quartiers

Suivis thérapeutiques
109 processus thérapeutiques

78 adolescents suivis

21 référents familiaux

10 enfants

Accompagnement social 
des familles

78 adolescents

17 participants
aux projets genre

Alimentation

78 adolescents reçoivent 
quotidiennement une 

collation le matin et un 
repas complet à midi

Accès au soin de santé
78 adolescents bénéficient 

d’une consultation générale

55 adolescents ont été suivis 
par un spécialiste (gynécologue, 

orthodontiste, etc.)

26 adultes et 23 enfants ont reçu 
des soins médicaux
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Développement durable

Sol de Primavera s’engage en faveur des objectifs 
de développement durable des Nations Unies en 
contribuant notamment aux objectifs no 1 (pas 

de pauvreté), no 2 (faim zéro), no 3 (bonne santé et 
bien-être), no 4 (éducation de qualité), no 5 (égalité 
entre les sexes), no 8 (travail décent et croissance 
économique), no 10 (réduction des inégalités) et 

no 13 (lutte contre les changements climatiques).
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Situation en Equateur en 2022

18,5% des jeunes Équatoriens âgés de 15 à 24 ans n’étudient 
pas et ne travaillent pas.

Les investissements dans la santé et l’éducation ont chuté de 
80%. Le gouvernement prévoyait de dépenser 62 millions 
USD dans les infrastructures et les équipements médicaux 
en 2022, mais a finalement investi moins de 1 million USD.

Environ 100’000 Équatoriens ont quitté le pays en 2022, ce 
qui atteste d’une deuxième vague migratoire en ce début 
de XXIe siècle.

Selon les statistiques sur la violence de genre, une femme ou 
une personne transgenre est assassinée toutes les 28 heures 
en Équateur. En 2022, 272 féminicides ont été enregistrés.

En novembre 2022, le taux de chômage s’élevait à 4,4% au 
niveau national. Il est plus élevé dans les villes (5,8%) que 
dans les campagnes (1,7%). Le sous-emploi est passé de 
23,9% à 24,5% au cours du même mois. Cette catégorie 
comprend les personnes qui gagnent moins que le salaire 
mensuel minimum de 425 USD, qui n’ont pas de sécurité 
sociale et qui ne bénéficient pas de la stabilité de l’emploi.

Selon ces données, l’Équateur traverse l’une des crises 
politiques, économiques et sociales les plus graves de ces 
dix dernières années. La société équatorienne vit dans l’in-
certitude, l’angoisse et la faim et le gouvernement peine 
à gérer cette situation. Plus que jamais, le travail de Sol 
de Primavera est nécessaire afin de répondre aux besoins 
urgents des jeunes, de leur famille et de la communauté.
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Formation

Vers le renforcement de la formation
professionnelle de base

REMANIEMENT DES PRATIQUES ÉDUCATIVES, 
POUR RENFORCER L’INCLUSION SOCIALE ET 
PROFESSIONNELLE 

Sol de Primavera propose trois cours de formation de 
base : boulangerie et pâtisserie, couture et confection, 
menuiserie. 

Les cours de formation sont fréquentés par des jeunes qui 
ont été exclus du système éducatif formel, qui viennent 
de familles à faibles revenus, qui subissent des violences 
domestiques et qui sont confrontés à des problèmes de 
risques quotidiens tels que les gangs, le trafic de drogue, le 
harcèlement sexuel. Les changements du contexte social 
ont des conséquences sur les méthodes d’enseignement. 

Pour renforcer l’inclusion professionnelle et la participation 
des jeunes, des référents familiaux et des éducateurs, les 
programmes éducatifs des 3 cours de formation ont été 
restructurés. La formation a été organisée en 4 semestres, 
avec des heures de théorie et de pratique et du travail auto-
nome, dans les matières spécifiques à chaque formation. S’y 
ajoute des mathématiques, des langues, de l’informatique 
et des ateliers artistiques-culturels de danse, musique andine, 
journalisme.

ELARGISSEMENT DE L’OFFRE
DE FORMATION 

En 2022, les taux élevés de pauvreté, de chômage, de 
travail informel, de migration illégale, ont conduit Sol de 
Primavera à réfléchir à étendre les espaces de formation, 
pour avoir plus de places disponibles et des conditions de 
formation modernes.

L’équipe de développement institutionnel et la direction 
ont réussi à présenter une proposition dans ce sens à la 
Fondation Aleph International, qui a accepté à partir du 
mois de novembre de contribuer à une nouvelle formation 
« Électricité de base et conception de réseaux électriques 
pour le logement ».

Cette extension signifie pour les adolescents de la ville de 
Quito la possibilité d’accéder à un espace éducatif com-
plet, où ils acquièrent des compétences professionnelles 
et humaines qui leur permettent de réduire leur risque de 
pauvreté et d’exclusion
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ADRIANA

Témoignage

Je m’appelle Adriana, j’étudie la boulangerie et pâtis-
serie à Sol de Primavera. Cette année je réalise mon 
rêve d’obtenir un diplôme professionnel. Je suis l’aînée 
d’une fratrie de 8 enfants et j’ai 20 ans. A l’âge de 15 ans, 
j’ai eu mon fils, Alan. 

Ma mère avait 16 ans quand elle m’a eue. Depuis mon plus 
jeune âge, j’ai vécu avec elle et mon beau-père. Ils travail-
laient tous les deux comme vendeurs dans la rue, je ne les 
voyais pas beaucoup et c’est plutôt ma belle-grand-mère 
qui m’a élevée. J’étais inscrite dans un jardin d’enfants, 
où j’aimais beaucoup aller. Malheureusement, ma famille 
oubliait souvent de venir me chercher et je devais les 
attendre très longtemps, à tel point qu’un jour une des 
éducatrices m’a emmenée chez elle car personne n’était 
venu me chercher.

Mon beau-père battait ma mère de manière très violente 
et un jour, cela lui a même causé une crise d’épilepsie. Il la 
battait également lorsqu’elle était enceinte des mes frères 
et sœurs, c’était désespérant. La violence dans ma vie a été 
comme une autre sœur, pour moi c’était très normal.

À l’école, c’était pareil, mes camarades de classe s’en prenaient 
à moi, ils m’appelaient « pastèque » parce que ma grand-
mère en vendait dans la rue. Les professeurs n’étaient pas 
mieux, une en particulier, si je pleurais, elle se moquait de 
moi et me faisait sortir de la classe.

Un jour je suis rentrée après l’école à la maison avec mes 
frères et sœurs, et mon beau-père nous a dit que ma mère 
était partie sans prévenir en Italie. Nous nous sommes 
retrouvés sans elle. Ma belle-grand-mère nous traitait de la 
pire des façons, heureusement mon beau-père est interve-
nu. Il a également arrêté de boire et pendant deux ans, c’est 
lui qui nous a élevés. A l’adolescence, j’étais très difficile, 
personne ne me posait de limites. Lorsque ma mère est 
revenue, elle n’a rien pu faire non plus.

Je n’ai pas réussi à entrer à l’école et j’ai commencé à vendre 
dans la rue. J’ai alors fait diverses rencontres, je suis tom-
bée amoureuse et je suis tombée enceinte à 14 ans. Je ne 

savais pas quoi faire, personne ne m’avait jamais expliqué 
les méthodes contraceptives, ou les possibilités d’avorte-
ment sans risque. 

Mon partenaire était très violent, mais il avait un emploi. 
Lorsque mon fils est né, c’est comme si j’étais née à nou-
veau, mais j’étais pleine de peur et de désespoir. Je ne savais 
pas quoi faire, comment le faire, car je ne connaissais que 
la douleur et la tristesse. Heureusement, les yeux noirs de 
mon fils ne contenaient rien de tout cela !

Un jour, ma mère m’a parlé de la Fondation où travaillait 
Carmita. Elle la connaissait, car enfant, elle l’avait aidée 
lorsqu’elle était éducatrice de rue, et ma mère a beaucoup 
d’affection et de respect pour elle.

Nous sommes donc allées ensemble à la Fondation, je me 
suis inscrite pour étudier la boulangerie-pâtisserie, et toute 
ma vie a fait un bond en avant.

J’ai trouvé un endroit où je pouvais parler sans être insul-
tée, un endroit où je n’avais pas à me défendre, mais où je 
devais apprendre à ne pas crier et à ne pas être désagréable 
pour me faire respecter.

J’ai découvert mes capacités, et j’ai commencé à construire 
mon projet de vie. La première étape était d’être une meil-
leure mère et d’apprendre à donner de l’affection à mon enfant, 
et pour y arriver, le premier pas a été de ne plus accepter le 
machisme de mon partenaire.

La deuxième étape fut de mieux m’organiser, pour atteindre 
l’objectif d’aller au collège. Je me suis inscrite au baccalau-
réat accéléré et avec le soutien de Sol, je l’ai obtenu.

Je suis maintenant à un mois de l’obtention de mon 
diplôme de boulangère. Je veux avoir ma propre affaire 
pour pouvoir aussi passer du temps avec mon fils. Je ne 
vis plus avec mon compagnon parce que sa violence nous 
mettait en danger, mon fils et moi.

Je ne suis pas la mère que ma mère a été avec moi, je suis 
une soleña, une de celles qui aiment soutenir, enseigner 
et rire. Maintenant je peux m’excuser, reconnaître mes 
erreurs, et où que la vie me mène, je porterai Sol dans mon 
cœur et je dirai à mes enfants, à mes amis, même à mes 
petits-enfants, que vous m’avez sauvé la vie.

Je vous aime tous très fort. Adri.

Je ne suis pas la mère que ma mère 
a été avec moi, je suis une soleña, 
une de celles qui aiment soutenir, 

enseigner et rire.
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Sol de Primavera en chiffres

78 adolescents 
(42 filles et 36 garçons) 

sont intégrés au 
processus de formation 

professionnelle 
et technique.

Sur les 19 diplômés en janvier 2022, 12 ont bénéficié 
d’une insertion professionnelle (3 filles et 5 garçons en 

boulangerie et pâtisserie et 4 filles en couture), 2 jeunes 
de menuiserie ont obtenu un stage préprofessionnel 

rémunéré pendant 3 mois, 3 jeunes préparent leur 
baccalauréat et 2 n’ont pas encore trouvé d’emploi.

Parmi les étudiants qui ont poursuivi 
leur formation pour être diplômé en 2023, 

4 ont effectué des stages préprofessionnels 
et 2 ont réalisé des actions / ventes de 

pâtisserie qui leur ont permis de financer 
leurs déplacements.

35 JEUNES 
(17 FILLES ET 
18 GARÇONS) 
SUIVENT LA 

FORMATION DE 
BOULANGERIE 
ET PÂTISSERIE.

10 jeunes 
suivent la 
formation 

de menuiserie 
(2 filles et 
8 garçons).

15 adolescents 
(8 filles et 

7 garçons) ont 
abandonné leur 

formation.

13 jeunes (3 filles et 
10 garçons) suivent 

la formation en électricité 
et en réseaux électriques.

12 jeunes sont 
en phase de 

pré-formation.

20 adolescentes 
suivent la forma-
tion de couture 
et confection. 

19 jeunes (10 filles et 
9 garçons) ont obtenu leur 

diplôme en janvier 2022 
et un groupe de 20 jeunes 
ont continué le processus 
pour obtenir un diplôme 

en janvier 2023.
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DÉFIS POUR LE DOMAINE SOCIAL ET PSYCHOLOGIQUE 
À l’heure actuelle, la peur a gagné les Équatoriens et pèse sur leur quotidien. Ils sont confrontés à une réalité sociale 
complexe et se retrouvent souvent sans emploi et sans capacité à couvrir leurs besoins fondamentaux tels que l’alimen-
tation et l’éducation.

Il n’est ainsi pas étonnant que la population équatorienne souffre de problèmes de santé mentale qui, selon la Fondation 
Sol de Primavera, doivent être considérés comme faisant partie du contexte social, économique et politique d’une commu-
nauté. Pour trouver les réponses adéquates, il est essentiel de comprendre tous les aspects du contexte, notamment en 
écoutant les jeunes et leur famille.

Depuis janvier 2022, le taux de suicide parmi les proches des jeunes n’a pas diminué. La violence physique entre jeunes, 
entre membres de la famille et au sein des couples a augmenté. Les récits des jeunes montrent un niveau élevé de détresse. 
Plusieurs ont émis le désir de mettre fin à leurs jours, un petit nombre d’entre eux ont même tenté de passer à l’acte, mani-
festant ainsi clairement leur mal-être. Des traumatismes liés à la violence sexuelle ont également été détectés chez certains 
jeunes.

Les éducateurs qui assurent une présence dans les quartiers sont témoins des risques sociaux auxquels sont exposés les 
jeunes et leurs familles : vente et consommation de drogues, trafic de personnes, harcèlement sexuel dans les bus et dans 
la rue, etc. Ceci dans des zones de la ville où les institutions sociales, telles que centres médicaux, jardins d’enfants, unités 
de police, sont quasi inexistantes. 

Face à ces problèmes, l’axe social a réorganisé la prise en charge thérapeutique des jeunes en augmentant sa fréquence afin 
de les soutenir et leur permettre de continuer leur processus d’apprentissage. En outre, plusieurs référents des jeunes ont 
été convoqués pour initier des processus thérapeutiques individuels, afin d’améliorer les relations familiales.

Au cours de l’année 2022, 78 jeunes, 21 référents et 10 enfants ont été pris en charge. 34 interventions de crise ont été 
nécessaires et 45 accompagnements pour violence domestique.

PROJETS POUR LA PRÉVENTION ET LA RÉDUCTION DE LA VIOLENCE DE GENRE 
Phase II du projet « Parler de genre libère »

Ce projet est soutenu par la Fédération vaudoise de coopération (Fedevaco). En 2022, Sol de Primavera a travaillé avec deux 
groupes d’hommes et de femmes âgés de 13 à 22 ans pour le premier groupe et de 23 à 60 ans pour le deuxième. L’objectif 
est de sensibiliser les participants aux questions relatives à l’égalité entre les sexes à travers des ateliers éducatifs et par des 
formations en jardins écologiques urbains, et ainsi réduire la violence de genre. Les participants ont également contribué 
dans le cadre de ce projet au lancement de la Radio Soleña dans laquelle leurs expériences, leurs apprentissages et leurs 
questionnements sont abordés.

Projets et défis
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L’un des défis fondamentaux de cette année a été de lancer le processus en vue de créer une ordonnance pour la protection 
des adolescentes et des adolescents contre la violence de genre. En 2022, l’équipe de professionnels a défini les lignes direc-
trices et les paramètres qui guideront ce processus en 2023, au cours duquel ils ouvriront des espaces de discussion avec 
les participants et d’autres acteurs de la société civile et des instances publiques, dans le but d’élaborer cette ordonnance 
pour la ville de Quito.

Cette année, le projet a connu de beaux résultats. Tous les participants ont pleinement intégré l’interdépendance entre la 
réduction de la violence et l’agroécologie, comme le souligne une participante : « Nous prenons soin de nos plantes, tout 
comme nous apprenons à prendre soin de nos vies ». L’espace d’échange qu’offrent ces groupes a conduit les participants 
à proposer la création d’un projet d’épicerie communautaire. Deux jeunes (un homme et une femme) avec le soutien d’un 
éducateur ont commencé à organiser un espace et à livrer quelques produits. 

Dans le cadre de la collaboration avec le Musée de l’Eau Yaku, une fresque murale a été réalisée, nommée « Parler de genre 
libère ». A travers l’art cette fresque sensibilise la communauté à l’importance du respect des différences et de l’égalité entre 
les sexes.

LES POTAGERS DE LA VIE 
Les potagers de la vie est un projet cofinancé par l’Association suisse BASAID. Il réunit des jeunes et des adultes, princi-
palement des femmes, qui participent à des activités d’agroécologie urbaine dans le but de renforcer la prévention de la 
violence, l’organisation familiale et la participation communautaire, et de sensibiliser les participants à l’importance 
de manger des aliments sains et sans produits chimiques, notamment en créant leur propre jardin.

Les 50 participants reçoivent une formation théorique et 
pratique en agroécologie. Ces activités sont réalisées dans 
le jardin de Sol de Primavera, un jardin communautaire, 
ainsi que dans les petits espaces que les participants ont 
créés chez eux. Les produits récoltés sont partagés entre 
les différentes familles, ce qui contribue à réduire leurs 
dépenses alimentaires.

Une pépinière communautaire pour les semences a été créée 
afin de préserver les plantes des OGM, ainsi qu’un espace 
où les participants peuvent soigner les plantes contre les 
parasites avec des produits qu’ils ont fabriqués eux-mêmes. 

Les participants des potagers de la vie font partie de l’ini-
tiative visant la création d’une épicerie communautaire qui 
contribuera à assurer la sécurité alimentaire des familles 
en garantissant les aliments de base, notamment avec les 
produits des jardins communautaires, et ainsi améliorer leur 
qualité de vie.
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EN DESSINANT MA VIE 
Le projet « En dessinant ma vie » mis en œuvre en coopération avec le Fonds canadien d’initiatives locales à Quito, vise 
à travailler avec des adolescents sur la prévention et la réduction de la violence sexiste et sur l’insertion professionnelle.

Les participants prennent part à des ateliers éducatifs de 
sensibilisation aux questions de genre et à des formations 
pour la création de micro-entreprises. Quarante-cinq ado-
lescents participent à ce projet. Grâce à l’accent mis sur les 
questions de genre, les participants sont plus respectueux 
et empathiques entre eux et dans leurs relations avec leur 
partenaire.

La formation en micro-entreprise a également été un succès. 
Les participants ont pu réfléchir à un projet sur la base de 
leur formation au sein des ateliers de boulangerie et pâtis-
serie, menuiserie, couture et confection de la Fondation. 
Cela représente une alternative face aux rares possibilités 
d’emploi en Équateur.

En outre, les participants ont reçu des soins médicaux de base et dans certains cas des soins spécialisés. Ils ont également 
reçu un soutien psychologique. 

Ce projet, mené conjointement avec l’ambassade du Canada, dure jusqu’en février 2023. Cette expérience démontre la 
confiance qui est mise dans le travail de la Fondation.

ALIMENTATION ET NUTRITION 
Depuis ses premières années de fonctionnement, Sol de Primavera a compris l’importance de l’alimentation qui va de 
pair avec le processus d’éducation.

Année après année, Sol de Primavera s’engage à trouver les ressources nécessaires pour garantir ce droit humain fondamental. 
Cela a cependant constitué un défi en 2022. En effet, en raison de l’augmentation du prix des produits alimentaires, le coût 
du panier de base pour une famille type était à 763,44 USD en décembre 2022 – le montant le plus élevé selon le registre 
historique de l’Institut national de la statistique et du recensement (INEC) – alors que le salaire de base s’élève à 425 USD et 
le revenu moyen d’une famille type à 793,33 USD. 

Dans ce contexte, Sol de Primavera a décidé en 2022 d’offrir une collation matinale à tous les jeunes en plus d’un déjeuner 
complet. Cela contribue à la fois à réduire les risques de maladies telles que l’anémie, la gastrite chronique et l’insuffisance 
pondérale et à permettre aux soleños de se concentrer tout au long de la journée.

En 2022, le soutien alimentaire 
a été essentiel. A deux reprises, 

des jeunes filles se sont évanouies 
à la Fondation. Par ailleurs, 

les jeunes font souvent part de 
leurs inquiétudes pour leurs 
frères et sœurs qui n’ont pas 
de nourriture à la maison. 

L’Équateur traverse en effet 
une période difficile, comme en 
témoigne le nombre d’Équato-

riens qui ont migré illégalement 
à la recherche d’emplois.

78 adolescents ont reçu 
une collation le matin et 

un repas à midi.

100% des jeunes parti-
cipent à l’organisation et 
au nettoyage du réfectoire 
et apprennent de nouvelles 
habitudes alimentaires et 

d’hygiène.

78 adolescents ont été 
orientés vers le système 
de santé publique pour 

des examens de médecine 
générale et spécialisée.

Un menu hebdomadaire 
est élaboré avec le respon-
sable de l’espace alimen-

taire afin de répondre aux 
besoins nutritionnels des 

adolescents.

L’accès à une alimentation 
saine permet de réduire 

les problèmes de santé tels 
que l’anémie et la gastrite 
et permet aux jeunes de 

mieux se concentrer pour 
apprendre.
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Ambassade Suisse
en Equateur Círculo de Gracias Entrepreneurs’

Organization (EO)
Parc Yaku

Musée de l’eau
Croix Rouge

équatorienne

Aleph International 
Foundation

Unité Métropolitaine 
de la Santé, Quito

Centre de santé
Toctiuco

Administration 
du Marché San Roque

Des partenariats pour l’action

2022, une année de révision et de
construction de pratiques éducatives
orientées vers l’autonomie.

Principaux partenaires

Chaque projet qui a fait partie du programme Sol de Primavera vise à construire des processus sociaux intégraux qui garan-
tissent des impacts positifs sur la société équatorienne. Ainsi, ce rapport annuel est élaboré comme un instrument de 
responsabilité, à travers lequel nous nous arrêtons pour réviser nos pratiques afin de rendre transparents nos succès, nos 
erreurs et nos nouveaux défis dans le contexte du pays.

Cette année, grâce à la coopération, nous avons pu orienter des adolescents et des jeunes vers les services de santé publics 
et privés en médecine générale, en urgence et en soins spécialisés.

Nous sommes reconnaissants de la confiance et de l’engagement de nos principaux partenaires et alliés. La coopération et 
la solidarité sont des moyens importants pour réduire la pauvreté et générer des opportunités axées sur l’amélioration de 
la qualité de vie, dans la construction d’un monde sans exclusion et sans violence.

Le travail de Sol de Primavera en 2022 a été possible grâce à la confiance de nos partenaires et alliés. Nous croyons 
fermement que les alliances nous permettent de construire des processus de changement et que nous rendons 
chaque signe de confiance reçu avec transparence et honnêteté.

Association Primavera FEDEVACO
Fondation Suisse 

pour les Indigènes 
de l’Equateur

Ambassade du Canada
en Equateur BASAID
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DARWIN

Témoignage

Je m’appelle Darwin, je suis équatorien, j’ai 18 ans et je 
suis intégré dans l’atelier d’électricité de la Fondation 
Sol de Primavera, soutenu par la Fondation espagnole 
Aleph.

Participer à ce projet m’a permis de connaître la chaleur 
d’un foyer, de rencontrer des amis, de retrouver confiance 
en moi pour apprendre, et de rêver à un avenir meilleur 
pour ma fille et moi.

Oui, j’ai une fille de 4 mois qui vit actuellement avec sa 
mère. Pour ma part, je vis avec ma sœur aînée. Ne croyez 
pas que je ne voudrais pas vivre avec mon bébé, mais en 
Equateur, il est difficile de subvenir aux besoins d’un enfant 
lorsqu’on devient parent si jeune et sans formation. Je sais 
que les études sont le moyen de pouvoir avoir un emploi 
stable et dans le futur, c’est ce que j’aimerais obtenir. 
Cependant, durant la pandémie, j’ai dû quitter l’école faute 
de moyens pour me connecter à Internet et suivre les cours 
virtuellement et également parce que ma grand-mère 
maternelle et mes oncles ne voulaient plus nous soutenir.

Vous vous demandez peut-être pourquoi ils ne voulaient 
plus me soutenir, la réponse est simple, mais pour moi 
très douloureuse à raconter. Quand j’avais 12 ans, j’ai 
perdu ma mère, décédée d’un cancer. Du plus loin que 
je me souvienne, mon père a toujours bu de l’alcool. Ma 
mère vivait pour aller le chercher de bar en bar et elle a 
perdu de nombreux emplois à cause de cela. Elle a alors 
commencé à boire de l’alcool, mais lorsque sa maladie a 
été diagnostiquée, elle a arrêté. Cependant, son état s’est 
dégradé jusqu’à son décès, et, à partir de là, j’ai commencé 
à vivre dans une immense tristesse, que je ressens encore 
aujourd’hui.

J’ai 4 frères et sœurs, je suis le deuxième. Après la mort de 
ma mère, nous avons dû aller vivre avec ma grand-mère 
maternelle et certains de mes oncles, qui nous maltrai-
taient régulièrement, même mes deux petits frères. Face à 
toute cette violence, ma sœur et moi avons pris le risque de 
les dénoncer. Lorsqu’ils ont découvert ce que nous avions 
fait, ils n’ont plus voulu nous nourrir et nous ont maltraités 
davantage. Ma sœur a quitté la maison, et après quelques 
mois, elle m’a emmené vivre avec elle et son mari. Cela fait 
environ un an que je vis avec eux. C’est ma sœur qui a reçu 
l’information sur l’atelier d’électricité et qui m’en a parlé. 

Être dans cet atelier est très spécial pour moi, tout comme 
venir à la Fondation. Ici, je me sens accepté et accompa-
gné. J’apprends des choses incroyables avec mon profes-
seur ! Tous nous traitent avec affection et respect. A Noël, 
j’ai même reçu des vêtements pour ma petite fille ! Pour 
moi, venir ici a été un moyen de reprendre espoir. Je déve-
loppe mes compétences, j’ai appris à parler à plus de gens 
sans crainte. Aujourd’hui je rêve d’être un bon électricien, 
un bon père et jour après jour je serai un meilleur soleño.

Parfois, je pense que c’est ma mère qui a mis Sol de Pri-
mavera et l’atelier d’électricité sur mon chemin, car je 
sens qu’elle m’accompagne dans chaque moment de 
joie que je vis ici.

Je veux vous dire merci de 
croire en nous, les jeunes, 

de chercher de bons professeurs 
et de nous montrer que vous 
nous soutenez chaque jour.
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Bilan financier

BILAN AU 31.12.2021	 2022	 2021

Actif
CCP	 86’556.77	 78’380.20
Dépôt à terme	 0.00	 0.00
Fonds Fedevaco dus	 –	 5’913.28

TOTAL	 86’556.77	 84’293.48

Passif
Fonds pour projets 2023	 21’000.00	 60’000.00
Provision générale	 50’000.00	 60’000.00
Réserve prévoyance	 16’035.16	 23’515.08
Capital	 – 134.88	 – 23’505.17
Résultat de l’exercice	 – 343.51	 24’283.57

TOTAL	 86’556.77	 84’293.48

COMPTE D’EXPLOITATION 	 2022	 2021

Produits
Dons de particuliers	 6’125.00	 3’940.00
Cotisations	 1’270.00	 1’500.00
Parrainages	 4’640.00	 2’600.00
Fonds Fedevaco DDC	 45’204.30	 59’132.80
Fonds Fedevaco soldes précédents	 3’971.51	 –
Fondations, associations	 42’000.00	 0.00
Recettes brunch de soutien	 –	 0.00
Ventes artisanat	 2’592.00	 961.00
Recette activités	 6’131.30	 5’412.09
Contribution Verein Primavera	 80’000.00	 80’000.00
Utilisation fonds réserve générale	 0.00	 –
Utilisation fonds réserve prévoyance sociale	 7’479.92	 30’000.00

TOTAL	 199’414.03	 183’545.89

Charges
Financement courant Sol de Primavera	 167’055.22	 151’858.83
Envoi fonds prévoyance	 7’479.92	 0.00
Gestion de projet	 6’131.30	 5’412.09
Achat artisanat	 –	 0.00
Organisation brunch de soutien	 –	 0.00
Administration et suivi de projet	 3’091.10	 1’991.40
Allocation de fonds affectés	 86’204.30	 –
Utilisation des fonds affectés	 – 70 204.30	 –

TOTAL	 199’757.54	 159’62.32

Résultat de l’exercice	 – 343.51	 24’283.57



Votre don

Projet de prévention et de développement social avec des adolescents
et des jeunes de la ville de Quito, Equateur

Vous pouvez aider ! Tout don est utile !

Plus que jamais nous avons besoin de vous !

Association Primavera
1000 Lausanne – Suisse
sol.primavera.vd@gmail.com
CCP 40-303273-2

L’Association Primavera est membre
de la Fédération Vaudoise de Coopération
(FEDEVACO)

Reste connecté :
	

 

	 /fsoldeprimavera

www.sol-primavera.ch

Avec 20 CHF
vous offrez l’alimentation de base pour une semaine à une famille

Avec 80 CHF
vous assurez l’alimentation d’une famille durant un mois 

Avec 120 CHF
vous permettez à une femme victime de violence de bénéficier d’un accompagnement
juridique et psychologique durant 6 mois

Avec 240 CHF
vous soutenez la formation d’un-e jeune pendant une année (parrainage d’ateliers)


